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La biodiversité menacée par la pollution

5. Lucioles 
Les lucioles émettent de la lumière par 
leur abdomen (de même que les vers 
luisants). Cette lumière sert surtout à la 
communication entre mâles et f 
emelles. Leur communication étant 
brouillée par la pollution lumineuse, ces 
animaux désertent les espaces éclairés. 

6. Plantes  
Un excédent de lumière désynchronise 
fortement la saisonnalité des végétaux 
(apparition/disparition des fleurs et 
des feuilles) mais induit également un 
stress chez certaines espèces pouvant 
conduire à des maladies.  
De plus, une partie des insectes qui 
pollinisent les plantes, et dont  
dépendent 90 % des plantes à fleurs, 
vivent la nuit et sont très impactés par 
la lumière artificielle. Les fleurs soumises 
à des éclairages sont moins visitées 
par les pollinisateurs nocturnes que 
dans une prairie dépourvue de  
lumière. Cette pollinisation réduite se 
répercute sur la production de fruits. 

7. Araignées 
Naturellement, une araignée tisse  
sa toile dans les zones obscures à 
l’abri des regards indiscrets. Un  
comportement qui tend à évoluer 
pour près de la moitié des espèces  
citadines. Ces dernières semblent tirer 
parti de la pollution lumineuse 
puisqu’elles installent désormais leur 
toile à proximité de sources de lumière 
pour avoir plus de chance de capturer 
de la nourriture. 

8. Mammifères terrestres 
Les cervidés (cerf, chevreuil…) ont des 
difficultés à franchir une route éclairée. 
Le rayon d’action de ces espèces  
animales est donc restreint par la  
lumière artificielle, limitant ainsi leur 
accès à la nourriture. Les éclairages  
affectent également le rythme de vie 
des mammifères (sommeil/temps  
d’activité). 

9. Amphibiens 
La lumière contraint les femelles 
d’amphibiens à s’accoupler avec le 
premier mâle venu pour éviter la  
prédation. Les mâles, d’ordinaire  
très vocaux et bien visibles, se font 
plus discrets. Conséquences : les  
accouplements se font plus rares chez 
certaines espèces.  

10. Tortues marines 
À leur naissance, les jeunes tortues 
s’orientent spontanément vers la  
lumière. Celle-ci les guide naturellement 
vers la mer, plus lumineuse que la 
terre grâce à la réverbération de l’eau 
et la blancheur de l’écume. Sur un  
littoral éclairé, ce contraste terre/mer 
est inversé, les petite tortues tout 
juste écloses sont désorientées et se  
dirigent vers l’intérieur des terres. 

11. Poissons 
Les poissons peuvent être très attirés 
par la lumière ce qui peut provoquer 
un épuisement ou une augmentation 
de la prédation. Les pêcheurs ont 
d’ailleurs certaines techniques qui  
utilisent la lumière pour attirer les 
poissons. 

3. Chauves-souris 
Exclusivement nocturnes, les chauves-souris européennes, insectivores, sont extrêmement 
sensibles à la lumière. Ce sont des animaux qui fuient la lumière, certaines espèces  
cessent même leur activité en période de pleine lune. Cependant, localement,  
certaines chauves-souris tolèrent la lumière car celle-ci attire les insectes.  

4. Serpents 
Les serpents utilisent en partie une vision infrarouge leur permettant de décrypter  
le rayonnement thermique dans leur environnement. Selon les ampoules utilisées, les 
éclairages artificiels peuvent donc être susceptibles de brouiller cette perception. Les jeunes 
serpents quant à eux fuient la lumière pour éviter d’être repérés par leurs prédateurs. 
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Illustration de quelques effets de la pollution lumineuse sur la biodiversité. 

1. Oiseaux 
Pendant leur voyage, les oiseaux migrateurs se repèrent grâce au ciel étoilé. Déboussolés 
par les lumières des villes, ils peuvent tournoyer durant des heures autour de points  
lumineux et mourir d’épuisement ou de collision (tours éclairées, phares).  
Les oiseaux urbains diurnes ont leur rythme jour/nuit perturbé par les éclairages  
artificiels. Ne sachant plus faire la différence entre l’aube et la nuit, les mâles chantent 
jusqu’à l’épuisement toute la nuit.  

2. Insectes volants 
Les insectes volants s’orientent la nuit grâce au ciel étoilé ou à la lune. Ils sont ainsi  
irrémédiablement attirés par tous les éclairages artificiels où la plupart d’entre eux  
meurent d’épuisement ou brûlés par la chaleur des lampes. 


